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conservère3nt sur lecurs vaii nquou î's une supériorité
que la for-ce des armes ne put ceiquérir: l eur pays,
Athè nos su rtout continua d'être le centre des arts
et des scëiences, et c'est là que, pendant longtemps,
on vit affluier toute~ la jeunesse satudieuse de l'em-
pire Romnain.

. QUESTIONS DIVERSES.

i. Quels étaient-les ju ospu'çlbe el
Grèce ? - ju lsçlbe el

C'étaiei't les jeux olympiqules, .en honneur.>de*
Ju pîter; tes jeux pythiques, cri l'honneur d'Apol-
lo'n; les jeux isthmiques, en honneur de Neptnne,
et les j..uxý néinéesns *en honneur d'HerculeUn
couronne d'olivier, de -laurier, de persil, ou de*,
quelque arbre.fr-uitier, était ordinair-ement-leepix
décernié au vainqueur. Les comb&tts étaient rn-
cipalement la course à pied, la course des3 chars,
le. saut,- lat lutte, le pulgilat et le disque. Les nms-
.eons3, les ar-tistes, les 'poètoà, etc., -étaient alfi
admis au conicours, surtout aux jeux pythique&.
La couronne olympique était considéiée comme la
plus digne d'émulation.

2. Les Grecs avaient-ils, pomme- les Romaîis,
des spectat-les de gladiateurs-?

Nbn ; ls. ne voulutrent'jamais Y...entr
"Avýant de permettre es. spéctacles bârbrees. 4Wt

un 'orateur -athéien, il nous faudrri e~on
lAutelque no:â nctre mont levé. à la.]mir'eo4m "-

3. -Quel les étaient, les fêtes les pilus aplondides-de
la Grce ?

'o.lsdieux et les déesses de la Grèce g«VWmt
,Ieums-*btcs ispéciales;, les pltu.célêbrea 6taieateeUe

- d B~ehs, Ahènset* deOérès, à BWPusie Les
.0qpWes tout. certaines -céréamn ies -d'un c"lt

ýe
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